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Résumé : 
 
Ce document aborde et illustre l'utilisation des outils statistiques pour l'identification et 
l'évaluation du besoin de préservation, et pour mettre la priorité sur les actions en vue 
d'exprimer ces besoins. Les exemples utilisés sont la méthode de l'Enquête d'évaluation 
de la conservation (Preservation Assessment Survey: PAS), gérée en tant que 
service par le National Preservation Office (NPO) à partir de 2001, et utilisée dans plus 
de 200 bibliothèques, archives et musées du Royaume Uni et d'Irlande ; et la méthode 
d'évaluation des risques de collection développée par Robert Waller au Canadian Museum 
of Nature et qui a été largement utilisée en Amérique du Nord et dans plusieurs 
institutions du Royaume Uni. Ces deux méthodes ont été utilisées au par le British Library 
pour documenter les priorités de conservation. Les données issues du PAS ont 
été employées pour créer un schéma national du besoin de conservation pour les 
bibliothèques et les archives du Royaume Uni publié en 2006. Ce document décrit les 
résultats à la fois individuels des établissements et ceux de niveau global issus des 
données agrégées, soulignant ainsi les voies par lesquelles les établissements ont pu 
utiliser les résultats de l'étude pour dresser leur profil de conservation, améliorer la 
planification interne de la conservation et attirer du financement extérieur. La méthode 
d'évaluation des risques de collection a été utilisée récemment par la British Library 
pour examiner les risques physiques sur les articles de la collection résultant de l'utilisation 
et les fonctions, permettant et facilitant l'utilisation, qui peuvent avoir un impact 
physique sur l'article. Les résultats de niveau supérieur seront employés dans la formulation 
d'une stratégie de gestion pour les collections de bibliothèque. 
 





Connaître le besoin 
L'agrégation nationale du besoin de conservation dans les bibliothèques et les archives 
du Royaume-Uni publiée en 2006 résume les conclusions et les principales questions 
vedettes. Le rapport intègre des données d'enquête sur 97 collections de 79 institu­
tions. Il contient des informations relatives à 43682 articles distincts (livres, documents, 
photographies, etc.), l'échantillon représentant une population totale estimée à 28 mil­
lions d'articles. 

MANIPULATION 
• Des orientations sont régulièrement don­

nées aux personnel et utilisateurs ainsi que 
des informations sur la manipulation sécu­
ritaire des matériaux. 

• Des aides telles que la prise en charge des 
livres, les poids des cartes, etc. sont dispo­
nibles et utilisées le cas échant. 

Satisfaisant 
Insatisfaisant 

65% 
35% 

STOCKAGE 
• Les mesures préventives sont prises pour 

protéger l'article des risques. 
• Les bonnes procédures d'entretien, telles 

que le passage à l'aspirateur et le nettoyage 
d'étagère, sont régulièrement effectués. 

• L'article est entreposé à au moins 150 mm 
du sol. 

• La protection primaire est adaptée à l'arti­
cle. 

• Le matériel de grande dimension est sur 
des étagères adaptées. 

Satisfaisant 
Insatisfaisant 

50% 
50% 

ENVIRONNEMENT 
• L'humidité relative et la température sont 

contrôlées régulièrement dans la zone dans 
laquelle l'objet est habituellement entrepo­
sé. 

• La lumière visible et ultra-violette est 
contrôlée dans la zone dans laquelle l'objet 
est habituellement entreposé. 

• Les niveaux de température et d'humidité 
relative de la zone dans laquelle l'objet est 
normalement conservé habituellement se 
situent dans les intervalles recommandés 
dans la norme BS 5454: 2000. 

Satisfaisant 
Insatisfaisant 

34% 
66% 

SECURITE 
• Une évaluation des risques pour la sécurité 

de la collection dont l'article fait partie a été 
faite et des mesures ont été prises pour re­
médier à toute insuffisance. 

Satisfaisant 
Insatisfaisant 

73% 
27% 

INCENDIE 
• L'article est protégé par un système de 

détection automatique d'incendie. 
Satisfaisant 
Insatisfaisant 

86% 
14% 

PLAN DE CONTRÔLE DES CATASTROPHES ÉCRIT 
• L'article est couvert par un plan de contrôle 

des catastrophes écrit et à jour, et le per­
sonnel est formé pour sa mise en oeuvre. 

Satisfaisant 
Insatisfaisant 

54% 
46% 

L'analyse des principaux domaines de la conservation dans aussi bien les bibliothè­
ques que les archives montre qu'il ya des lacunes dans de nombreux domaines clés, 
mais la plus grande est dans la surveillance et les conditions environnementales. Un 
pourcentage élevé de matériel (66%) est stockée dans des conditions environnementa­
les qui ne répondent pas aux normes déclarées. Nous avons constaté que de nom­
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breuses institutions n'ont pas de surveillance en place, et donc pas de connaissance 
des mesures de contrôle ou de réduction d'impact nécessaires. Lorsqu'une donnée 
était stratifiée pour permettre l'analyse de tous les secteurs, nous avons constaté que 
58% des articles dans les archives et 88% dans les bibliothèques avaient une surveil­
lance et des conditions environnementales insatisfaisantes. 

En observant l'état et l'utilisabilité, nous avons constaté que, globalement, 54% du ma­
tériel était en bon état, 33% acceptable, 10% mauvais et 3% inutilisable. Le matériel en 
mauvais état ou inutilisable était fondamentalement instable : il est en dégradation ac­
tive ou susceptible de subir d'autres dommages dans des conditions normales d'utilisa­
tion. 13% de tout le matériel était instable. Nous avons également constaté que le ma­
tériel instable est plus exposé au risque d'une mauvaise pratique de conservation que 
du matériel stable. 

Les données recueillies nous ont permis d'indiquer le niveau général des retards de 
catalogage. Globalement, 74% des articles sont répertoriés. 26% des documents ré­
pertoriés sont accessibles sur Internet. Dans les bibliothèques, 82% du matériel est 
catalogué. Dans les archives, les 66% du matériel est catalogué. 

Le dommage physique est plus fréquent dans certaines catégories de matériel : jour­
naux et parchemins ont montré des niveaux de dommage élevés. L'analyse des dom­
mages causés aux reliures a montré que les dégâts légers sont très habituels et que 
9% de la totalité du matériel ont des dommages considérables. Dans la population re­
présentée par ces enquêtes, 2,5 millions de reliures sont endommagées de manière 
significative. 

Peut-être étonnamment, nous n'avons pas trouvé de grandes quantités de papier fra­
gile. Seulement 3% du matériel sont en papier très fragile. Cependant, nous avons 
constaté que 68% du matériel a été créé après 1850, et donc susceptibles de devenir 
fragile à l'avenir, et 68% de ce matériel était conservé dans des conditions environne­
mentales insuffisantes. Ce matériel est à haut risque de détérioration. 
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Points d'actions 

Suivi environnemental 

Stockage 

Conditionnement 

Salissure superficielle 

Prévision des catastrophes 

Stabilisation des reliures 

Réponse au risque d'acidification du papier 
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Nous avons constaté que l'action était nécessaire dans certains domaines clés : 
• La surveillance environnementale, 
• le stockage, 
• le conditionnement, 
• la salissure superficielle, 
• la prévision des catastrophes, 
• la stabilisation des reliures, 
• la réponse au risque d'acidification du papier. 

Utilisation des statistiques 
Les bibliothèques clientes reçoivent un rapport contenant une analyse statistique de la 
qualité de la conservation de leur collection, les types et degrés de dommages décou­
verts, et des recommandations pour action en vue de cibler les faiblesses. Elles ont 
utilisé leurs évaluations de différentes manières très constructives. Nous avions prévu 
qu'elles seraient utilisées pour l'élaboration de plans d'action, de politiques de préser­
vation et de plans de travail annuel, de modélisation de coût, pour justifier l'investisse­
ment et le lancement de projets de conservation, et ce fut le cas. Nous avons mainte­
nant atteint le stade où les bibliothèques cherchent à reprendre les enquêtes afin 
d'évaluer l'impact des changements apportés à la suite de l'enquête, ou d'un déména­
gement dans de nouveaux locaux. Moins tangibles, mais peut-être encore plus impor­
tant est l'impact de données dans la prise de décision, la force de persuasion de bon­
nes statistiques pour la gestion et les organismes de financement ne peut être sous­
estimée. En 2005, une enquête auprès des utilisateurs a également révélé les avanta­
ges imprévus, tels que la fourniture des documents de planification de la relève, de 
soutien pour les "one-man-bands3", a augmenté la motivation et la confirmation des 
perceptions. Une utilisatrice a dit de ses statistiques qu'elle s'y réfère trimestriellement ; 
quelle utilisation active et prospective. 

Les données de l'agrégation sont utilisées comme comparateur pour les enquêtes indi­
viduelles : chaque établissement est comparé à des données nationales et, si possible, 
avec un sous-ensemble de même catégorie, tel que les bibliothèques de l'enseigne­
ment supérieur ou spécialisées. Les utilisateurs disent que c'est l'une des facettes les 
plus utiles de l'enquête. 

En tant que méthode d'évaluation, le PAS a fait ses preuves pour les grandes collec­
tions où il serait impossible de faire une évaluation point par point, et où une grande 
scéma est nécessaire pour la prise de décisions stratégiques. Il nous a été demandé à 
plusieurs reprises si elle pouvait être utilisée sur de très petites collections et, bien sûr, 
c'est possible, mais sa force réside ailleurs. Elle peut être frustrante si sa méthode 
n'est pas parfaitement comprise : l'échantillonnage d'une grande collection signifie iné­
vitablement que certains matériels d'apparence importante ne sont pas sélectionnés 
pour l'évaluation, et l'utilisateur doit accepter que cela se produise. Les participants 
doivent être disposés et capables de consacrer du temps au processus, car il est beau-
coup moins efficace s'il s'étend sur plusieurs mois plutôt que lorsqu'il est réalisé sur 
une période dédiée de quelques semaines. L'utilisateur doit également être conscient 
que les statistiques doivent être utilisées et exploitées, peut-être être enregistrées tri­
mestriellement, et non pas tout simplement mises à l'écart et ignorées. 

Le PAS à la British Library 
Durant l'étape de développement, nous avons utilisé les parties de la BL, y compris la 
collection de journaux, pour des enquêtes pilotes. Entre 2000 et 2004, la BL a entrepris 

3 Equipes composées d'une seule personne 
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